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priétés antispasmodiques, et qui exciterait en méme temps
les muqueuses.

M. Bilhaut, conclut de ses expériences que la grindelia
robusta est un médicament très utile dans la coqueluche,
La dose quotidienne serait de 1 gramme pour les adultes.
JI s'est servi de l'extrait fluide, et a pu en donner 4 grammes
sans inconvénients. A. PET)T.

NÉCROLOGIE

Notre très sympathique confrère, M. Limousin, est mort le f a<ri) conra)))
ap)'6s unn longue et pruciio maladie.

Ses obsèques ont eu )ieu)e«, au milieu d'une nan)hMnseMsi<tnnfo.
Au cimetière du Pere-Lac))aise, cinq ditcoum ont etë pronences pa)

M. Desnoix, président do la Société de pharmacie do P~)'h! M. CoMh))))i!)
Pau), M nom do )a Société de thérapeutique; M. Pontier, pt'ott'tent de ta So-
ciet< de Prévoyance! N. Champigny, KM nom de ta Soclélé de mMecine prc.
tique, ctM.CapgMOd-Xtothos.

Diteoura de M. Deenoix.
McssteuM,

La Société de Pharmacie do Paris qtt),t)o~))sdeuitn)')~npc)'(iu(toux de

ses toemht'e~, vient d'être e!)co)'e o'uetitmont frappée.
Stnuhiaa Limousin suit de près dans la tombe Miaihe et Dectyo.
('est au nom de cette Société, que J'ni i'honneut' de présider cettt' année,

que Je viens rendre tes derniers devoirs a notre regretté coiX'Rae, qu'une

io!)f(ue et douloureuse nn<)adie vient d'enlever it sa famille et a ses amis.
Je laisse a une autre voix plus autorisée et plus intitne f)ue la !nienne le

snin de rendre hommnge a ses qualités d'homme, do père do famine et
d'an)), Je veux, en quelques n'ots, retracer les travaux scientinques do Li-

mousin.
Né h Ardentes, petite ville du département de l'Indre, Limousin fit ses

~Uides au collège de Chateauroux ses études achetés, i) vint a Paris, et

entra comme élève chez Gohley, pharmacien, rue du Bac. C'est sous )« direc-
tinn de ce nmttreeminmtnu'ii acquit iMpremicres notions de rnrtp))ar!na.nautique.

Un peu plus tard, en i8NS, Il eoncouratpour l'Internat des Hôpitaux et fut
nentmê; Il passa ses années d'internat soit u h Pitié, soit la maison muni.
cipatedeSantë.

A la Maison de Santé, Il fut attaché au senica do Démarque', un math'c
auasi, cetui-tt, qui, reconnaissant dana ton Interne pharmacien l'amour du



travail et io grand désir de s'instruire,aides par une i!)t(!itiguncnd'eiito,))C
prit d'amitié pour lui et )o dirigM dans ht recherches qu'ii entreprit des cette
c~oqM sur la préparation rationnelle de t'oxygène pur, dottine h i'artdc
ijtdrir.

!)MH)m<5es d'internat terminées, i) acquit la phar!))Hciu qu'il tt dirigée
jusque dans ces derniers temps.

(!eUephar)UMte, sous Mn habite direction, ne tarda pas lt prendre une
hnportance do premier ordre.C'est )a que, tout en dirigeant son of0eine,it 11

coatinaa les travaux commences it ta Maison de Santé et qu'il fit connsitro et
vulgariser son procède de préparation da l'oxygèno destine i) l'usage tMrapM-
tique.

i/emptoi modicai de l'oxygène dute pour ainsi dire de la dccoutorto do ce
{!<):, n)ais ce t~'est que grâce aux travaux de Ïtetnat'quay, do Ciaudc t)c)'uar(i,

<!t! Paut Bet't, de Limousin et de plusieurs autres, qu'il ost cotre dMa la pt'<-
ti<)tto courante. Hntousiu a donc, en indiquant un procédé commode et peu
cufttuM de prcparatiou de ce ga~.permta i) la thérapeutiqued'utiliser les pro-
prMtot remarquables dont il est deue.

Limousin, après avoir Indiqué te tnodo de préparation do l'oxygèno, a voulu

se reudre compte do l'effet chimique que produisent tes inhalations de ce gaz

sur l'économie, comptt'ceit aux inhatttioM de t'oir atmosphérique ontinoit'e. it

a ainsi constat que, si la respiration ordinaire produit pour uu volume de

vi))j!t iitres d'air une quantité d'acide carbonique égale b <, l'absorption du

même volumo d'oxygeuo pur produit 9, c'est'a'dire le double d'acide carho-
oif~o.

i'eu de temps après, Li!))ous!n, dont t'cspritingani'iuxt.ti M rcpusait
j.tMaiit.vouiutgf'incraiiseries procédés empioyes déjà pour dissimuler aux
!t!xiadM le mauvais gont ot la mauvaise odeur de certains m<()icatnenta ii

!)jq!ii()ua aux médicaments solides et puitcruients les moyens que Mothe<,

Viel ctCiertau avaient appliqués aux médlcamenta liquides. Les cachets Medi-

t'a~enteu)( etaiext nés et prenaientdo suite une place importuntodans t'arsenoi
thérapeutique.'

i/ideo venue paraissait toute simple a mettre en pratique, n~is que do

tiiff)cuites'itiuih))ut<ainc)'epour arriver a la perfection atteinte aujour-
d'hui! Je ne saurais mieux louer le mérite de cette invention qu'en ajou-

tant quo l'Académie de médecine lui donna son entière et unanime approba-
tion.

Si Je ne craignais de garder trop longtemps la parole, que n'aurtils-jepas <

'it)'<! sur tes~'eoherches et les travxMx de Limousin, sur les sacheta g~iatineu!)

desHues a administrer los tnedicameub énergiques a doses toujours exactes,
!'u!t pour l'usage interne, soit pour t'usage externe sur ie chloral, le sulfo-
vinato et le bretxhtdrato de quinine, )n.sutfovtnatedpsoude,i<!SMJsdeIi-
thine, i'aeetophttnoi,i'autipyt'ine, io protoxyde d'uzoto, le casearK !)agMda, ifjd(.'hy,ctt'ctt;

Les tnembres de 'la Societti de j'tMDn~ic ont MMro pr~entes h tame-
moirc i(!S(;otttmuniMtiontiuter(.'sMnte<qu'itnous a faites sur cesditîerenit
sujets.



8un esprit c))et'c)xm',tha))don))M)t ut) moment )o''s<ence9(;))hn)co-j't)a)'.
tMMUtiquM, M titra k dM tratttux d'ordfe puronfnt physique. C'est ainsi

<ju'!) itnagitta ratcco)n<!t)'e-o!!)0)net)'e, destine h <Mte)'n)iher la t'h'hcsxe dcoo-
iiquc des <tt)< <'t des JtqufdM peu ehar~i d'alcool, tf co!npte'gottttet. ce

j'tUt f))!tt)'u)nc!)t dont l'emploi Jou)'))n)to)' dma la pratlquo j'htfmaceutttUt!
n'~t pr~ctcux qu'h la condition de donner des doMt toujours egstes. Cotte

u!)tfor))!tt< de doses, loin d'ttre obtenue avec k'M compte-gouttes que tea phM.
XMeJcns aMtet~t a tcut' dispMttfot), ~rtntt "U contMit'e avec chaque tMtt'))-

tttent. C'ett atoM que tJmoMtt) voulut re~dM le cittxpte-geMth'e un tnstt'u~cht
dept'<!et)))o!)etf}a'j!y~ss)t.

L'ëoumëMtio)) succincte de ces différents et nombMUX travaux nou< montre
notre cher et Miette collèguo abordant avec Mntpett'nen et sagacité totttee lea

bmne))e< de la Mfexte phannMeuttq'tM. Ce) eonn)ttaf<))cc< profondes et nmi'
ttp)es le placent )ncentMt9b)emont dans cette phatungc d'))om)))t'a ntodesteo et
dfttingu~ qui honorent la ph<r)t)tc)e francaiM.

le m'ttrt'ete, et otxdt'eMantata fmnftte eptofëo du Mnfret'e que nous p)eu-

rons, )c te!))o)f!nage de sy!npathtquee regM)~ je cfois etM t'itttefpretc ttu

Mft'9 phat'maemUquetout cntter.

VARIÉTÉS

M. t!oucht))'<)f)t eatchar~ de la suppt~tHM de M. Mu)'t!ic)ot M collège <tc

fm)M)'[m)')'aM<et8S7,

M. QuMnetUtt, a~g<, est charge pom' t'annêo i88? du cours de ntit~Mto-
{jteotd'hydMtojjtHht'ËeotedepharmoetedePM'i).

ComiM d'hygiène publique. ~<<a~ < AI. Marth) Barbet,
secrétaire ~MëfthtuCoHtetN'hygttncdo )tt())r<)ndG.

~~Ot'Ke d'a)'~eM<. A!. BarMby, ytee-pr~tdcnt du Conseil d'hygttue
d'Mt'c-et'Lotre.

Af~a~e de At'oMW. N<t. BtMret, otentbrc .du Cunscit d'hy~&n~ de lu
Gironde; BrAt~, secrétaire du CoMeU d'hyg~nc de la Satthe! ,t)ftt)ttut,
ntombt'e du CeNMft d'hymne du Nord.

SMtiee de <)mt< tniMtttife. Ont <!M pfomot dans la r~ertc de t'ttf-
H)<edët))er: le

~M~ra<<e~p/<at'M<tc(eM~p c~et– NM.tea~dM-phtH'maetetiB,
phtnttaciens~ahersittft'et dei'* etàMë, Bqu~, Booma)), !Mgafet') Parat
PMte)')eux,6ant<)ttr,Yth):caetMi)ge.




